
le mode du commerce et les termes do
crédi t

Déjà, la Compagnie d'approvision-
nemente alimentaires en établissant un
comptoir de représqntatlons françaises
à M4ontréal, a beaucoup fait pour le dé-
veloppement de ces relations ; mais il
reste encore assez à faire pour que le

-iron-votloir des commerçants de St-
Pierre-Miquelon soit accueilii avec re-

connaissance par-tous ceux qui s'inté.
ressent à notre commerce avec notre
Mère patrie.

La banque du Peuple
Lundi, le 7 mars, à tirois heures de'

l'après-midi, avait lieu dans les bureaux
de la banque, l'assemblée générale
aininelle de l banque.du Peuple.

Les actionnaires y assistaienb en
nombre considérable et parmi eux on
remarquait un bon nombre des princi-
paux hommes d'affaires de la ville.

one avons remarqué -ent r'autres, M.
Jciques Grenier, présidont, qui a pris
le fauteuil, les honorables MM. A. W.
O'Gilvie et D. McMillan, sénateurs, F.
Gilman, ex-conseiller législatif, MM.
John Crawford, W. 8. Evans, Dr
Edouard Desjardins, James Baylis,
Louis Armstrong, E. M. -Gibb,

K.' P. P. Martin, J. L. Coutlée,
James Jasker, J. O. Gravel, M.. Nolan
Delisle,--RWr-WShephard; J. Y; Gi-
inour, James Wilson, John Morrison,
J. B. Clearihue, M. Burke, Samuel

1Bell, Wm Francis, J. 8. Brush, AI.
s >honse Leclaire, Arthur Provost, Da-

id Cirawford. J. J. Dumont, D,- Mc-
Nauighton, Chas Lacaille. etc.

M. J. S. Bousquet, gérant de la ban-
o.ue ayant.été - rlô d'agir -tomm e

créaire M. Iirenier, - le président,
donna lecture du rapport des directeurs
comme suit:

RAPPORT ANNUEI OES DIRETEURS
oulmis à rAssemblée Génørale des As.
tionnaires .de cette Institution convo.
quée conformement A la clause XIV de
son Acte d'incorporation Lundi,le Sep.
ièmej our de Ma.rs ISs

Les Directeurs ont l'honneur de son-
-mettre aux Actionnaires le rapport,
ainsi. ne l'état général des affaires de
cette anque our l'année finissant le
29 Février 1892

Les profits net de l'année, établis a-
près avoir déduit les dettes mauvaises
et douteuses, ainsi que les frais -géné.
ranx de l'administration ont été de
$99,0M328;

De .e montant nous avons payé des
dividendes aux taux.*de six pour cent
par année et placé à la Réserve une

~lm rapport accuse une augmentation
matérielle dans les dépôts, les prôts et
escomptes ainsi ue dans la circulation.

Nous sormmes heureux de faire rap-
port que le règlement cotùplet de nos,
'affaires en litige de 1885 a été effectué

durant l'anneé, après la liquidation
entière, une somme de $42,441.21 res-
tant au crédit du compte de Profits et
Pertes, nous avons- distrait de ce
comp te-n montant de $30,000- et
l'avons placé à la Réserve; ce fonds est
maintenant de 40 % de notre capital.

e ce n s té--inspectôes-m inutiesement durant l'année, et leurs
rendements ont été satisfaisants.

Nout sommes heureux de reconnaître
les bons services rendus à l'administra-
tien par les divers employés o~fficiers
de cette institution, leur t i t
assiduité ont contribué largement à
faciliter le succès de nos opérat ions.

Quoique le rapport des oipérationîs de
l'année n'ait point etA auiss'i profitable
que nous avions raison de l'eýslérer;
prenant en considération la déression
du commerce et la stagnation qui a
existé sur les affaires durant l'année
qui vient-de s'écouler, nous osonu croire
que les actionnaires seron t satisfaits.

Par ordre du bureau,
J. GRRN,

Pr8sident.
Montréal, 1 mars 1802.
M. le gérant* donna ensuite lecture

de l'état général de la banque. de l'état
des opérations de l'année et du rapport
des auditeurs, comne suit:

LE P=x COURANT.

ETAT DES PROFIFR POUR L'ANNEE EX-
IIRANT LE PREMIER MARS 1892

DT•
Dividende de 3 pour cent

payé le 1er septembre 1891. $36,000 0
Dividende de 3 pour cent

payable le 7 mars 1892. 36,000 00
Montant porté au Fonda de'

Réserve..... ........ .25,000 00
Balnceporesau crédit duBalance-portée teePre .8 8compte de Profite et Pertes 2.08328

$99.083 28
CT.

Profits net, établis après
avoirdéduit les dettes man-
valses et douteuses de l'an-
née ainsi que les frais géné- -
raux d'admini.tration.....$99,083 28

$99,083 28
ETAT GÉNÉRAL LUNDI SoIR, 2

FÉVRIER 1892
DT.

Billets de la
Banque en
circulation. $ 734,854.00

Dépôts nepor
tant pas in-
tért.. 1,168.101.34

Dépôts por.
tant inté-
rt ......... 2,833,890.36

Balance due
aux autres
Banquesou ~
Banquiers. 29,500.34

Capital.. .... $1,200,000.00
-Fondsde-Ré-

serve..... 480,000.00
Profits et

Pertes..... 12,441.21.
Div 1 dend e

No92paya-
le 7 mars
1892 ........ 386,000.00

Divid endes -

mon récla-
més. 8,053.67

$1,786,494.88

CT
Espèces ..............
Billets de la Puissance...
Fonds de garanti pour

circulation .........
Billets et chèques d'au-

tres Banques .incorpo-
rées dans la Puissance.

Balance due par les au.
tres banques.......

Prêts à demande sur ac-
tions-et autres valeurs
publiques..............

6.502,83.92

$48,245.86
287,743.00

18,873.87

18,983.19

20,712.87

447,8Z.18

Immédiatement réalisa-
ble..................... $1,004,433.97

Prêts et escomptes cou-
rants... .........

Billets en soutfrance ga-
,,'n nts

iJuillets en soufrance nongarantis......... .
IHypiothtèques.....
Biens fonciers .......

apur l'ajouter au fonds dé Réserve.
aintenant tout l'arrièré est liquidé et

nos profits ont plus que doublé dèpuis
1885, et nous croyons que les bénéfices
annuels suffirot pour couvrir nos per-
tes courantes et pOur payer en sus un
bon dividepde. . ai cru que vous aviez
droit.à ces explications, afin de vous
ermettre de juger la position prise pai-

les directeur'. La Providence nous a
donné de bonnes récoltes, l'année der-
nière: mais j'ai le regret de consta-
ter que nous n'en avons pas encore
bénéfcié beaucoup; j'ai l'espérance
cependant que nous en profiterons au
printemps.

Je vais maintenant- Messieurs si
c'est votre bon plaisir., prier M. le gé-
rant de vous donner de plus amples
dotailb sur la situation.

DISCOURS DU GERANT
MESSIEURS,

$5,,96.3 .Je n'ai que quelques observations à
ajouter au rapport annueles dire-.

12,67.7

8,861.79
j -i-n~a-~-~., ii~înut,. -. - - nnrIui'-~ t

$6,502,843.92
J. 8. BOUSQUET,

Caissier.
Notis soussignés, Auditeurs nommés

à e vor-rir Assemb!ée Générale
Annuelle, avons l'honneur de faire rap-

p dr quap tè uan eamn omle

uuuuillO-des Luivrés et valeuirs,on un
mot après avoir pris connaissance de
l'Actif et du Passif de la Corporation
de la Banque du Peuple déclarons
avoir trouvé le tout tenu régulièrement
et méritant notre approbation.

P. P. MARTin
NoLAN DELISLE, Auditeurs.
Louis ARMSTRONo 

Montréal, 2 Mars 1892.
DISCOURS DU PRÉSIDENT

Messieurs, vous avez dû remarquer,
à la lecture du rappo.rt des directeurs,
qu'une somme de .$0,000 a été-prise sur
le compte de Profits et Pertes pour être
ortée, avec $25,000 pris sur les béné-
ces de l'année, au fonds de réserve

qui se.trouve maintenant de $480,000,
c est-à-dire de 40 p.c. de notre capital.
Il n'est pas d'habitude de distraire des
fonds du compte Profite et Pertes pour
Jlas porter à la Réserve, et vous avez
droit -à"-- quelques explications à ce
sujet. Afin que vous puissiez vous for-

eurs et aux explications plus détailes
du président, avant du passer succinte
ment en revuelencommerce de la Pro
vince, dans ses différentes branches de-
plia vntr. ermArn r an. cete
salle.,

Ine nie, reste que peu de choses à
dire au sujet des opérations de la ban-
que pendant l'année; sauf à constater
que vos directeurs ont plus d'une fois
ressenti une légitime anxiété-en face
de la situation assombrie-du commerce
auquel nous avons avancé des fonds
pour près de $L.000.000. Vous savez

tou LOEombien, -depisé lquèI tel-PS
la perspective du commerce à été som-
bre et menaçante et combien il a fallu
mettre de pr.adence dans toutes nos
transactions. Les faillites ont été nom-
breuses parmi nos clients, mais beureu-
-sement les pertes qu'elles nous ont cau-
sées n'ont pas été considérables.

Comme les quelques observations que
monsieur le Président vient de faire
sur le compte de profits et pertes, ont
été de nature a rappeller aux action-
naires une époque malheureuse dans
l'histoire de cette institution, il ne Sas
pas, je crois à cette occasion hors de
propos de comparer quelques-uns des
principaux comptes de notre état an-
nuel à cette époque avec ceux de cette
année. Prenant le rapport présenté
aux actionnaires de lab nque en 188,
et en le comparant avec l'état soumis
cette année nous constatons qu is
circulation qui était de aton en 1ore
est aujourd' ui de *7 4,85.Ofl. A cette
époque nous n'avions n d cpt qu'une
somme de $1,305,8.7, tandis que'nous

après, tout, a ete meilleur que n'osaient
l'espérer au début 'les observateurs les
Pps compétents, quoique l'activité des
a aires soit restée au-dessous de la

nvisagée dans son ensemble, l'an-
née 1891 apparaît divisée en deux pé.
riodes, bien tranchées, différant l'une
de l'autre d'une manière très marquée
au point de vue du sentiment et dont
le résultat réel cependant, diffère
beaucoup moins.

Pendant les six premiers mois, qui
nous mènent au milieu de l'été, nous
avons subi une période de stagnation,
de bas prix et de maigres profits. C'est
d'ailleurs ce à quoi s'attendaient depuis
le commencement du printemps ceux
qui se donnent la peine d'observet.les
évènements; on pouvait dès lors dis-
tinguer parfaitement les causes effi-
cientes de cet état de dépression, dont
les effets désastreux devaient se faire
sentir à courte échéance. Parmi ces
causes, les pri étaient la triste

-I.

trois mauvaises récoltes successives, et
dqixpansiors malsaines dans certai-
nes branches de commerce.

A partir du milieu de l'été, en appro-
chant de la fin de l'année, il y a.eu
dans toutes les parties de la province
un changement radical dans le senti-
ment général ; la confiance est revenue,
basée sur les splendides promesses des
récolt»,s dii Dominion et sur les noue-
velles de mauvaises récoltes à l'étran-
ger ce qui faisaient espérer de hauts
prix pour nos céréales avec la perspec-

un - mmense=ec a.. a
1

,

ter.
Des produits du sol, l'année dernière.

ont grandement dépassé, en abondan-
ce ceux des années antérieures et très
heureusement liour nos cultivateurs.
l'abondance de la récolte n'a pas été
accompagnée, comme il arrive trop
souvent par l'avilissement des prix sur
le marché.

Mais, malgré cette abondance excep-
tionnelle, jamais l'effet d'une récolte
Se fit si peu sentir sur l'état des affai-
res. Nous avons eu un excédant de
produits à exporter suffisant pour faire
passer du marasme à la prospérité tout

commerce du pays. Nous avons
vendu nos produits aussi rapidement
que nous pouvions les expédier aux
ports de mer, fait établi par le chiffre
de nos. exportations de grains q,
d'après le rapport de la Chambre de
Commerce de Montréal a été de 15.-
200,000 de minotsen 1891 contre 10,060,-000 l'année dernière. Eh bien, malgré
tout cela, les espérances du commerce
ont été désappointées. Si les cours des

Pan'apr1ès un examen çoipplet Ati

mer une opinion sur ce point il me
faut vous parler de la position de'la
banque en 1885, lorsque le capital a 4té
réduit de $1,600,000 à $1,200,000..A tette
date, tout ce qui restait au compte
Profits et Pertes était une somme de
$7,554.87, et il n'y avait rien au fonds
de Réserve. Sur les $400,000 de capital
annullé les directeurs ont placé $200,-
000 au compte Profite et Pertes, afin de
couvrir le, pertes probablés et $209000
à la Réserve. Le compte Profits et
Pertes s'est ainsi trouvé de $2(7,554.87.

Et depuis cette date, quoique nous
ayans porté chaque année quelque
chose au fonds de Réserve, nous avons
aussi, chaque année, ajouté au compte
Profits et Pertes. Ainsi, en 1896, l'an-
née qui a suivi la réduction du
capital, nous avons ajouté à ce
compte.....................S 27,357.86
En 1887.................... 20,05658
En 1888.................... 2,425 52
En 1889................. 4,644 17
En 1890.................... 1,23903
En 1891.................. Br141 43
En 1892.................... 2,08328

Total............ $268,50254
Sur ce total, nous avons pris chag 'e

année, pour liquider les mauvaises
créances antérieures à la réduction, les
sommes suivantes, savoir :
En 1886.................... $108,660 40
En 1887.............. 49,437 91
En 1888... ................ 25,29668
En 1889................ 12,051 31
En 1890.................... 17,623 14
En 1891... ......... _._._._.

En 1892...... .......... 12,99189

Soit en tout......... $22,06 38
Au 1er mai 1892, nqus avions com-

plètement liquidé les vieux comptes et
comme il restait une somme d
$42,441.21, nous nous sommes crus au-

avons aujourd'hui $4,001,99.70. En
1885,-nos avances -se ciffraient par
$2,765,284.39. et en 1892 elles atteignent
le total de $5,708,211.45.

Comine les chiffres sont des faits
ositifs les actionnaires ont donc le
roit de conclure, de l'augmentation

énorme qu'ils constatent dans nos affai-
-res, suitot dans n'os dépote, que la
banque est décidément entrée datis la
voie du progrès et de la prospérité; et
qu'elle ne risque pas de sortir de cette
voie tant qu'elle sera dirigée par votre
digne président et par vos habiles di-
recteurs.

En dépit du fait que la compétition
est, de nos jours, terriblement active
et que les profits des banquiers ne sont
plus ce .u'ils étaient autrefois, la ban-
que voit augmenter d'année en année,
lentement mais sûrement, ses moyens
de gagner de l'argent à ses actionnaires.
Nos gains se maintiennent et font
même mieux que delar--car nos béné-

~fices bruts du dernier .exercice dépas-
-sent 30.p c-de notre capital-et-nous
constatons un accroissement soutenu
de nos affaires avec la classe la plus
désirable de lasclientèle-des banques;

Et, quoique les resultats définitifs ne
soient pas très brillants, quoique les
bénéfices nets n'aient pas répondu à
l'attente de vos directeurs, il y a peut.
être une certaine consolation pour nous-
dans le fait que les autres institutions
financières ne sont pas plus favorisées
que nous à cet égard.

En somme, toutefois, nous pouvons
constater que notre marche en avant.
est maintenue--pendant l'exercice

écoulé; nos dépota nos prêts et es-
compte, ainsi que notre circulation
accusent une augmentation' matérielle
d'une somme de $55,000 et les bénéfices
netsr æstaisonnabl.

OBSERVATI NS GÉNÉRALES
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